
 
 
Chaque mois, le dialogue entre Sam BECK et Pat DUWET, vous suggère quelques 
conseils pour rendre votre jardin oiseaux admis et pouvoir ainsi observer la vie 
sauvage. 
 
Pat DUWET : Nous voilà en juin, le Printemps est presque terminé. Il me semble que 
cela chante déjà beaucoup moins dans les arbres et les buissons. 
 
Sam BECK : C’est que la plupart des oiseaux ont terminé ou presque terminé une, 
voire deux nichées avec de nombreux jeunes à l'envol. 
 
Pat DUWET : Mais où sont-ils donc ? On ne les voit pas ? 
 
Sam BECK : Regardez mieux. Les jeunes oiseaux restent souvent pendant 
quelques jours dans les environs du nid où ils sont nés. Certains ne maîtrisent 
pas encore toutes les techniques du vol, toutes les plumes ne sont pas encore 
suffisamment développées. Les parents nourrissent encore pendant quelques jours 
les oisillons un peu trop pressés de découvrir les alentours ou le vaste monde pour 
certains. 
 
Pat DUWET : J’ai créé une mare dans mon jardin. On peut aussi mettre à disposition 
une petite « piscine » avec le couvercle d’une vieille poubelle légèrement enterré. 
C’est un plaisir de pouvoir observer les jeunes qui viennent boire mais aussi 
s'amuser ensemble. Ce seront des grands « splash » dans une joyeuse ambiance. 
Hier encore, j’observais au bord de la mare la toilette d’un Merle et d’une Merlette. 
Après c’était une Corneille qui a pris le relais avec de grands éclaboussements. 
 
Sam BECK : Comme la Mésange charbonnière ci-dessus ou la Pie bavarde ci-
dessous, les oiseaux prennent grand soin et passent de longs moments à leur 
entretien. Les oisillons, qui viennent de quitter le nid, ont presque la même taille que 
les parents. Par contre, leur plumage est bien différent : leurs plumes sont moins 
colorées, plus ternes. 
 
Pat DUWET : Vous m’avez fait remarquer le mois passé que les jeunes Pies bavardes 
ont une queue plus courte. 
 



Sam BECK : La couleur orange qui caractérise les Rouges-gorges est absente chez 
les jeunes dont l'ensemble du corps brun est largement moucheté de chamois 
roussâtre. Il faudra attendre leur première mue pour qu'ils ressemblent pour la 
plupart aux parents. 
 
Pat DUWET : J’imagine que ces oisillons bien insouciants sont des proies faciles 
pour le chat comme le Charlus de mes voisins. 
 
Sam BECK : Les jeunes oiseaux n'ont pas encore appris tous les dangers qui 
règnent dans le jardin. Comme je vous le disais le mois passé, il faut limiter le plus 
possible les sorties du chat.  
 
Pat DUWET : Ha mais moi j’ai un pistolet à eau ! C’est une arme assez dissuasive 
pour écarter Charlus, fort sympathique mais dangereux, lorsque le chat visite mon 
jardin. Mes petits-enfants se font un plaisir de prendre le relais de ces poursuites 
arrosées. D’autant que celles-ci doivent être répétées régulièrement pour être 
efficaces. Peu efficace, mais dissuasif, mon chien Nougat écarte aussi le chat. 
 
Sam BECK : Donnons un maximum de chance à toutes ces jeunes vies. A peine 
10 à 20% d'entre eux arriveront au bout de leur première année. 50% de ces 
survivants atteindront en moyenne 3 à maximum 5 ans avec évidemment des 
exceptions. En tous cas, faites de belles observations. Profitez. Prenez des photos. 
Tendez l'oreille, car en juillet tout deviendra presque silencieux. Mais nous en 
reparlerons à ce moment-là. 
 

 


